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JLIBN. GRANDE sacré de notre nationalité ; soyons 
unis par le cœur et la pensée, et 
que ce mot ne soit pas vain. L’union 
est le secret de la force de et l’avenir 
des nationalités bénies de Dieu. 
Elle assure notre juste influence 
dans le présent ; elle est le gage 
assuré de l’accomplissement des 
destinées auxquelles la Providence 
appelle les fils de la Nouvelle 
France dans l’histoire du Nouveau 
Monde.

LA CRISE EN ANGLETERRE ici dans une description détaillée 
de l’existence religieuse, nationale, 
politique et sociale du groupe 
canadien de Manitoba ; ses vicissi
tudes, ses transformations, son con
tact avec les métis qui s’éloignent 
peu à peu et s’en vont plus loin, 
dans les grandes prairies, fonder ou 
grossir les trois principaux établis
sements du lac Qu’Appelle, de St 
Albert et de St Laurent (Batoche) 
du Lac des Canards.—En présence 
de cette exubérance de vitalité, de 
progrès, de force véritable, les cana 
diens doivent être fiers de leur 
race.—Nos livres d’école n’ensei
gnent pas assez cette fierté à l’en- 
faiy. En Italie, en Allemagne, en 
France, aux Etats-Unis, dans tous 
les pays l’instituteur par ses livres 
et son enseignement apprend à l’en
fant les grandeurs et les gloires de 
sa nation. Les Canadiens au con
traire sont notés pour leur timidité 
et leur pusillanimité à ce sujet lors
qu’ils se trouvent en présence d’au
tres nationalités. Ils semblent tou
jours essayer de se faire pardonner 
leur nombre et leur importance.

L’enthousiasme et la fierté natio 
nale devraient chez nous marcher 
de pair. Ce sont deux signes 
caractéristiques de la vie nationale. 
Nous n’avons rien à envier à nos 
compatriotes si fiers d’être anglais, 
irlandais ou écossais : notre histoire 
sur ce continent est plus belle et 
plus glorieuse que la leur ; nous 
comptons deux siècles et demi 
d’existence, ils en comptent un à 
peine ; nous leur sommes supé
rieurs en haute éducation, et s’ils 
ont plus d’argent que nous, c’est 
un accident ; mais notre clergé, 
nos hommes d’Etat, nos littéra
teurs, nos hommes d’affaires, nos 
ouvriers sont pour le moins égaux 
aux leurs quand ils ne leur sont 
pas de beaucoup supérieurs. Et nos 
institutions, universités, collèges, 
couvents, hôpitaux, où en trouver 
de semblables ? Que de raisons 
d’être fiers de notre race? Cefe 
fierté est légitime, saine, autorisée : 
elle est propre à inspirer le respect 
de soi-même et des autres. Dans 
tomes les classes, cette fierté en
gendre le respect de la hiérarchie 
sociale établie par Dieu lui-même 
L’ouvrier, s’il comprend bien ses 
devoirs, ne cherchera pas à sortir 
de la sphère ni de la condition où 
la Providence Ta placé. Qu’il 
s’efforce à être le premier dans 
l’exercice de son métier, à en être 
le plus honnête, le plus habile et 
le plus industrieux. Le travail est 
une loi de la nature. Il est égale
ment honorable dans toutes les 
classes et dans tous les rangs. Il 
porte avec lui sa récompense et 
ses fortes et fécondes jouissances. 
Avec l’ouvrier catholique, avec 
l’ouvrier canadien, point de ces 
grèves désastreuses qui sont pres
que toujours la guerre d’une classe 
contre une autre. Le socialisme en 
Europe est né le jour où l’ouvrier 
s’est mis en tête de vouloir jouir 
de la vie sans rien faire, ou du 
moins à travailler le moins possible. 
C’est un nivellement monstrueux, 
contre nature, impossible. La 
guere au capital est la guerre faite 
au travail par les oisifs et les pa
resseux. Eux-mêmes s’appellent 
déclasiés, et le nom est vrai. Point 
de déclassement parmi nous ; c’est 
s’honorer que de s’élever au pre
mier rang parmi ses* égaux ; c’est 
honorer sa nationalité, c’est 
pecter Tordre établi, c’est com
mander le respect des autres ; c’est 
faire preuve de force véritable, de 
vertu, d’intelligence et de noble 
soumission aux enseignements de 
Dieu et de son Eglise. Telle est la 
vraie notion des droits et des de 
voir de chaque homme, de tout bon 
citoyen, de tout canadien.

Quel fruit retirer de la considé
ration de ces faits ; de notre goût 
inné pour les choses de l’esprit ; de 
notre situation particulière ; des 
sentiments de juste fierté que doit 
nous inspirer notre respect de 
l’autorité ; de notre attachement 
inaltérable aux droits de Dieu et 
de l’Eglise ; de notre destinée ; de 
toutes ces grandes choses en un 
mot que nous possédons en com 
mun ? Le voici : serrons nos rangs ; 
groupons-nous autour de l’Arche 
d’Alliance qui renferme le dépôt

ASSEMBLÉE M. Gladstone a annoncé à la 
Chambre des Communes la démis
sion de son ministère. Un conseil de 
cabinet a eu lieu hier de midi à 1.15 
p. m. Tous les membres assistaient. 
On a discuté la situation sous tou
tes ses faces et on a décidé qu’après 
la défaite de la veille, les ministres 
ne pouvaient, sans compromettre 
leur dignité, rester au pouvoir.

La nouvelle de la décision prise 
par le cabinet a causé un vif senti
ment de malaise à la Bourse. Les 
consolidés ont baissé de 3;16, les 
valeurs russes de J. Dans toutes 
les Bourses provinciales, la baisse 
est encore plus marquée.

La Chambre s’est ajournée jus
qu’à vendredi.

On dit que les conservateurs ac
cepteront la responsabilité de former 
une nouvelle administration, etque 
des élections générales auront heu 
incessamment. Comme elles étaient 
déjà fixées à novembre, cela ne fait 
guère de diflérence.

Le prochain verdict du Royau
me-Uni sera attendu avec un grand 
intérêt, d’autant plus que la nou
velle loi électorale augmente de 
deux millions le chiffre des élec- 
leurs.
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TOUTES MARCHANDISESA 3 h en res P. M.,

A l’occasion de la Fête Nationale du L’INSURRECTION DÉTAILLÉES Ail PRIA III IM !i li

idée

ELLE-
24 JUIN PROCHAIN. DU i\ ORD-OUEST

11 y aura des discours patriotiques et de 
la musique.

Tous les Canadiens d’Ottawa et des 
Paroisses environnantes sont priés d'y 
assister.

MESDAMES DELANEY ET 
GOWANDOGK

La nouvelle annonçant que ma
dame Delaney et madame Gowan- 
lock sont saines et sauves et ont 
été mises en liberté, est confirmé.

LE GEN. MIDDLETON 
Le général Middleton continue 

de poursuivre le Gros Ours, qui, 
n’a parait-il que vingt milles d’a
vance sur lui d’avance. Les sol
dats sont toujours en excellente 
santé et le général espère cerner le 
chef sauv.ige et sa bande avant 
longtemps.

3,000 PIECES D’INDIENNES
Patrons nouveaux et très jolis.

Ces Indiennes doivent être vendu de 7c à 15c par veVge.
DRAPEAU, 
Présiden t-général.faire place f

qili IMMIN i L. A. OLIVIER,
Sec.-Archiviste. 1000 PIECFS DE MOUSSUE A ROBE

Prit, depuis 10 cents à 20 cents la verge.
Le J lus beau lot de Marchandises qui ait été acheté à Ottawa.LE CANADA».

lirects.
*
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w* Venez do bonne heure pour faire votre choix d’indiennes et de 

mousseline, chezLE GEN. STRANGE 
Une dépêche de Ba ttleford, en 

date du 8 courant, annonce l’arri
vée en cet endroit de la colonne du 
gén. Strange, à laquelle se sont ral- 
lées deux compagnies de l’Infante
rie légère de Winnipeg.
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REVENUS ET DEPENSES

D. GARDNER A Oie.,
NUMEROS 66 et 68, RUE SPARKS

Importateurs Directs.

Voici l’état du revenu et de la 
dépense au 31 mai dernier :

revenus—31 mai 1885
$1,610,754 99 

1,513,832 64 
132,529 86

390,322 16 
268,336 37

LA ST-JEAN-BAPTISTEDouanes.......... ......................
Accise....................................
Postes....................................
Travaux publics y compris

chemins de fer.................
Divers....................................

^BOTTES ET SOULIERS
Analyse dn discours de l’ho

norable M. Royalprietaire, c
60 Rue Murray

ASSORTIMENT COMPLET de Chaus
sures de tous les genres, dernier style, 
pour hommes, dames et enfants, pour les 
saisons du printemps et de l’été. Grande 
réduction ; prix extraordinairement bas.

L’assortiment est complet et considéra
ble, en sorte que les acheteurs ont tout le 
choix désiré.

DEMENAGEMENT Photographies
GRANDE REDUCTION

$3,915,776 02 
Revenus au 30 avril 1885... 25,717,293 01

Total, L’honorable M. Royale commen
ce par féliciter le présidéant M. 
D ;uray et les officiers de la section 
de la société St Jean-Baptiste des 
Chaudières de l’heureuse et fécon 
de idée d’une pareille réunion. 
C’est une journée bien remplie ; les 
prémices en ont été donnés à Dieu, 
la soirée en est consacée au culte 
de la patrie. Quelle jouissance plus 
grande que cette communion de 
sentiments et d’idées, sources des 
actions des hommes ! On voit les 
autres nationalités ne se réunir que 
pour discuter la politique ou les 
affaires; c’est un trait de race, un 
trait distinctif de la nôtre d’accourir 
avec empressement autour des 
hommes qui ne lui parleront de 
rien autre chose que de son Histoi
re, le sa vie religieuse, de ses gloi
res patriotiques, et du beau et 
myslér eux développement de sa 
nationalité.—Quelle est la premiè
re chose qui frappe le voyageur 
eu arrivant à Ottawa, la ville des 
sommités de toutes espèce ? Le beau 
et magnifique temple que les cana
diens de la paroisse St Jean-Bap
tiste ont élevé à Dieu sur le plateau 
qui domine tout le sud de la ville, 
Entre l’humble chapelle où se tient 
la réunion de ce soir et l’église nou
velle qui l’a remplacée il y a toute 
une histoire de modestes efforts, de 
lente persévérance, d’admirable dé- 
voùment. C’est comme i’emblême 
de notre condition à nous Cana
diens. Quelques familles se sont 
groupées ici, pauvres, sans protec
tion, sans autre ambition que d’y 
gagner la vie de chaque jour. Puis 
un beau moment, ces familles se 
sont accrues ; le groupe est devenu 
une paroisse, et tout à coup on a vu 
s’élever sur la colline une belle égli
se aux vastes proportions, à la flèche 
élancée. C’est ainsi que nous nous 
révélons à l’étranger surpris, éton
né, presque menacé Le grain de sé
nevé produit sa merveilleuse et puis
sante croissance. Ce qui se passe 
ici n’est que la répétition de ce que 
nous voyons ailleurs. La popula
tion canadienne de Manitoba u’a 
pas fait autremçnt. Même culte de 
ta nationalité ; même attachement 
à ses prêtres, à son archevêque si 
éminent, si distingué, si sainte
ment dévoué ; même union entre 
ses membres ; même empressement 
à célébrer la fête nationale du 24 
juin.—L’honorable M. Royal entre

ÜRE
il de Fer 
ORR

LINGTON

I)A LA MAISON29,633,069 03
3,517.254 80 

Dépenses au 30 avril 1885.. 24,682,018 72

Tolal

Total.

Blais et Thériault.
LUNDI, 18 Mai,

Dépenses
G. MURPHY,

No. 538 rue Sussex, Ottawa./ I \ UJÏ MC IS s;.lLE.mT...$28,204,273 52
...$29,633,869 03 
... 28,204.273 52

12 mal 1885—la
Photographies grant eurRevenu total.. 

Dépense totale. Aux Contractent et Antres.toutes descri p-

t bureaux : une

clôtures en fil ^ 
paniers, tamis u 
couchettes, etc.

CABINET
Nous ouvrirons notre nouveau 

magasin au
Surplus

C’est un résultat fort encoura
geant et qui montre que le tan f n’a 
pas atteint l’extrême mesure comme 
tarif de revenu, ainsi que le pré
tendent les libéraux.

*1,428,796 51 $2.00 par Doz.A l'établissement du soussigné, vous 
trouverez des chassis, portes, persiennes, 
lattes, bois à finir pour maison, cto.

Peintures, huile, vitres, mastic, etc., à 
des prix très mdclérés.

No. 73 me Sparks CHEZ

Dorion <&WOODLAND Nous nous sommes assuré les services 
de Mlle O’Gilvle, qui excelle dans 
la confection des Delorme

HO Rue Sparks et 009 Rue Sussex,
No. 38, RUE BE 88 ERE RI * t! (Près du bassin du Canal.)

Bobes, Manteaux, Chapeaux,
Etc., Etc.

I LE PEERLESS Coin de la rue Rideau.
OTTAWA.ARTICLES DE MODES

EN GROS ET EN DETAIL
18 Oct. 1884 11.■ecevolr le 

liment
et cloreo. < 

|nt ait 
en Canada

Ce splendide bateau, qui voguait 
si fièrement sur notre grande 
rivière, n’est plus qu’un monceau 
de ruines. On trouvera ailleurs 
les détails de l’incendie qui l’a 
détruit.

11 est heureux qu’il n’y ait pas 
eu de pertes de vie. Il est heureux 
que le bateau ait eu un capitaine tel 
que le capitaine Bowie et des offi
ciers tels que ceux qu’il dirige. 

' Grâce à leur courage, à leur sang- 
froid, tous les passagers ont pu 
s’échapper, et quelques-uns avec 
de légères écorchurss.

Le capitaine Bowie s’est conduit 
héroïquement. Il a attendu que la 
flamme lui eût léché la figure pour 
abandonner son navire et cesser la 
lutte contre l’élément destructeur. 
Tous ses aides Tout parfaitement 
secondé jusqu’à la dernière minute.

Ce bateau va être reconstruit 
incessamment, car ni la roque en 

f fer, ni les machines ne sont en
dommagées. En attendant, le va
peur Princess va faire le service, 
de sorte que nos communications 

IB y1 par eau ne seront pas interrompues.
Bien des excursions projetées 

vont se trouver arrêtées par suite 
l> ' Il t de cet incendie.

Nous venons de recevoir des Etoffes 
a Kobe* «Uun genre tout nou
veau, et nous invitons les dames à venir 
les examiner.

LA PROTECTION SANS BflAIÆ
Nonobstant les ventes considérables des 

dernières quatie semaines, mon stock de 
Chapeaux garnis et non garnis demeure 
sans rival dans la cité par la variété 
et la réduction dans les prix, qui sont par
fois même plus bas que les prix en gros. 
Plume» «l’Antrnches,

Fleur* Françaises,
Nouveaux rubans. 

Nouveaux châles carres en soie, 
Nouvelles ceintures,

Noveaux cliales de 
fantaisie en laine,

ISAIE DAZE
Manufacturier

BLAIS & THERIAULT,IRAIT
Dr ALFRED BAVARD▼ - Irvi MEUBLES, BUREAU ! --- IKT)---

Marchand de Chaussures
EN GROS ET EN DÉTAIL

COIN DES RUES
X3alh.ou.sie et de l’Eglise 

OTTAWA.

>EAIJ.
hantillons de 
•ine.

NO. 376, RUE CUMBERLAND.
Ancienne résidence du Dr Prévost. 
Ottawa, 15 mai

V D1PMTHEB1NEet autres articles qui nous arrivent chaque 
jour, et complète mon stock dans toutes 
scs branches. Rappelez-vous que toutes 
les marchandises sont marquées de leurs 
prix, et qu’il n’y a point de second prix.

res-
Désire faire 

tiques et au 
virons en g 
en opération
établissement autrefois en opération 
rue Sussex par M, Selby Lee pour la

FABRICATION DES CHAUSSURES
M. I. Daeé désire attirer l’attention du 

public sur ce qui suit :
Le personnel de l’établisse! 

eontredi le plus complet de ce genre 
Ottawa et est composé d'ouvriers de p 
mière classe.

savoir à ses nombreuses pra- 
public d’Ottawa et de ses en- 
rénérai qu’il a acheté et mis 
toutes les machines du vaste

ANTl-DlPHTHliBlTMtlllS
Spécifique contre la Diphthérie et 

autres maux de gorge 
Rien n’est meilleur pour guérir la con

somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes,

\s: A. Woodcockait de notre 
lécidé d’offrir 
i à des réduc 
éciaux, jiour 
l’ANT.

Magasin Spécial de Modes,
a». HUE MM ItUS. LA DIPHTHKHIB VAINCUE! ment est san

Aux ravages de cette maladie terri oie 
et réputée incurable, on a trouve un remè
de qui n'a jamais failli. L’expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur par des personnes notables 
et dignes de foi attestent l’eflic cité vrai
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

Me a. McDonald
TOUTE COMMANDE

Qui lui sera confiée sera exécutée et expé
diée avec soin sons le pins court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés, 
datisfactioa garantie. Prix très modérés, 

UNE VISITE EST SOLLICITÉE 
gSTLes marchands 

raient bien d’aller visiter <
TU RE avant d’acheter ail

IZAIE DAZE,
Propriétaire.

ms que toute* 
s valent les 
i déception.

Ci-devant de la maison Beckett A McDo
nald, a certainement

I/aesortimeut le pins complet 
et des mieux choisis

>

LL & Co. DR N. LACERTE, 
LEVIS. P. q.

: 60 cts. la bouteille. El 
ihanmtciens.

EN DEPOT CHEZ

D’ARTICLES DE MODES! a campagne fe- 
e MANUFAO-SOH. n vente chesPrix

«Wl’rix modérés, vu que ce 
stock a été acheté pour argent
comptant

tan

EI.ZEAR AI, A RIE,
Tl Rue Bolton, Ottawa.
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